
Le shoot le plus haut 

 

Chaque année, la NHL publie un guide. Celui de l’année 1981/82, par exemple, compte 850 

pages de statistiques ! Extraordinaire, en effet, et nous défions quiconque de lire ce guide de 

A à Z, tant il est riche d’informations de toutes sortes.  

Un exemple, un seul, la partie la plus longue jouée en Coupe Stanley, compétition dans 

laquelle un vainqueur est désigné seulement après un but marqué rompant l’égalité… après 

les 60 minutes de jeu réglementaires. 

Cela se passa au Forum de Montréal en 1936. La finale, commencée le 24 mars à 20h34, se 

termina le 25 à 2h25 du matin. La rencontre dura 176’ et 30’’. Victoire des « Red Wings » de 

Détroit sur les « Maroons » de Montreal par 1 – 0, dans le  9e tiers-temps ! 

Ce record a été battu depuis par deux équipes de Norvège. Le 13 mars 2017, Storhamar a 

battu les Sparta Warriors 2 – 1 ; commencée à 18 h, la partie se termina à 2h30 du matin. Il 

fallut 217 minutes et 14 secondes pour désigner un vainqueur. 

Evidemment, dans nos petits clubs de hockey de notre région, il n’était pas question de 

statistiques poussées. Les résultats enregistrés suffisaient à notre bonheur. Mais quand même, 

un record du shoot le plus haut dans la région a bel et bien été enregistré.    

Cela se passa lors du match amical St-Imier – Tramelan (1 – 3), en 1949/50. Alors qu’un 

power-play classique était joué par Tramelan dans le camp imérien, Jean Streiff, à la ligne      

bleue d’attaque (« à la pointe » comme disent les Canadiens français), envoya un puck  qui 

monta dans les airs, au point que le palet (ou rondelle) disparut à la vue de tous les spectateurs 

et joueurs. Seul le son d’un bruit de vitre cassée indiqua la hauteur atteinte, celle de l’œil-de-

bœuf de la halle de gymnastique sise à l’extrémité ouest de la patinoire, œil-de-bœuf situé à 

une bonne dizaine de mètres de hauteur. 

 


